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Le Sénat discute 
la Loi des Loyers 
La discussion de la lai sur les loyers a 

continué hier au Sénat. 
M. HUGHES LE ROUX a fait appel aux 

Pouvoirs publics pour qu'ils viennent en 
aioV aux nombreux propriétaires qui ont dû 
interrompre la construction de leurs mai
sons. 

M. LHOPITEAU, par voie d'amendement, 
demande que, pour tes locations verbales la 
prorogation ne commence a courir que le 
premier jour du terme qui a suivi la noti
fication faite par lettre ou par note extra-
juûiciaire de la volonté du locataire de pro
fiter des dispositions des lois sur les loyers. 

Si la notification a été faite antréieure-
ment au 34 octobre 191», la prorogation n a 
commencé & courir qu'à partir de cette 
date. 

Cet amendement fut adopté. 
Au cours d'un débat, différents amende

ments ont été renv< es k la commission. 
La suite de la discussion fut renvoyée à 
uns date ultérieure. 

Au début de la séance, le Sénat avait 
fixé au 5 mai la discussion de l'interpella
tion de M. Soulier sur l'affaire des fusil
lés de Vingrô, et -lu 9 au 83 mars, la dis
cussion de l'interpellation de M. Ban
deau, sur la situation de la marine mar
chande. 

La prochaine séance aura lieu aujour
d'hui. 

bourse contenant uns petite somma, I.a 
police a ouvert une enquate portant, M m 
entendu, ses premiers soupçons ras Ma pr»» 
meneurs seoourables. 
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Encore un cadavre 
dévoré par les rats 

Nous relations hier la découverts aux 
environs de Nîmes, du cadavre d'un as
sassiné dévoré par les rats. Voici un fait 
analogue, mi s'est pasté dans la région 
de Dijon : 

M. Souverain, cultivateur k Ahuv, a té-
couvert, dans une dé *8s vignes, près de la 
ferme Valmy. sur le territoire de Dijau, 
le corps d'un homme paraissant âgé *e 
50 à 55 ans. On n'a trouvé aucun papier 
dans las poches du mort, qui était pieds 
nus et que tes . its avaient déjà an partie 
lévoré Le médecin légiste < conclu à un 
décès naturel, r'\ à une congestion par le 
froid et remontant à de . - mois environ. 
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L'Egypte devient 
Etat indépendant 

Un monstre marin 
Toulon. 1er mars. — Un monstre marin 

a été capturé par des pêcheurs. Cest un 
«quale pesant 1.000 kilos. 11 a fallu six em
barcations pour le remorquer jusqu'à la 
plage ou il a été l'objet de la curiosité gé
nérale. 
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La titularisation 
des Commis d'enreqistrement 

ou d'hypothèques 
Notre ami, Léon Eacoffier, député ou 

Nord, a posé la question suivante à M. le 
Ministre des Finances. : 

u Pour quelles raisons les candidats qui 
ont été reçus au concours de commis d'en
registrement ou d'hypothèques, le 15 avril 
1921, ne sont, pas tous titularisés, et quelles 
mesures M. le Ministre compte-t-il prendre 
pour réaliser au plus tôt celte titularisa 
bon ? 

M. le Ministre des Finances vient de lui 
répondre : 

« Commis d'enregistrement : 550 emplois 
de commis ou de dames employées sont 
prévus au budget de l'année 1922. 

» Le nombre" de ces agent» en fonctions 
s'élevant à 537. l'effectif réglementaire est 
presque atteint. Il en résulte que la îd'.Jart 
des candidats inscrits FUT la liste •'"apti
tude et non encore titularisas, ne pourront 
être nommés au oourg de l'année 1932, 
qu'au fur et à mesure des vavances, pro
venant de décès, de mises en non-activité, 
o'e démissions ou de nominations à l'emploi 
de roeveur et de contrôleur spécial de 1 en
registrement. 

» Commis d'hypothèques. — En raison du 
vote du budget de 1922. il est actuellement 
procédé aux nominations des commis et 
des dames employées restant à titulariser. 

» Tou? les candidats inscrits sur la liste 
d'aptitude et se tenant à Va disposition de 
l'administration seront titularisées dans le 
premier trimestre de l'année 1922 ». 

L'AMIE D'UN VOLEUR 
Versailles, 1er mars. — Au début de jan

vier 1981, le chef du servi •« du ravitaille
ment municipal de la ville de Versailles, 
Adolphe-Louis Poulain, 50 ans, disparais
sait de son domicile. 29, rue du Général-
Galliani. à Vers lilles. 

Dans le même temps, une jeune femme 
«Je 25 ans, Germaine Michaux, dactylogra
phe de Poulain, abandonnait, de son cAté, 
1» logis conjugal pour une destination in
connue. 

(\r, cette double fugue avait Heu le jour 
même où le chef du ravitaillement devait, 
sur les instances de la commission de con
trôle nommée par le Conseil municipal, 
rendre un compte détaillé de sa gestion. 

L'examen de 'a comptabilité de Poulain 
révéla un déficit de plusieurs centaines 
de mille francs L'indélicat chef de service 
avait réussi à s'approprie" ces sommes à 
l'aide de « truquages » sur ses livres de 
recettes. 

La municipalité de Versailles déposa une 
plainte en détournements, abus de con
fiance, faux et usage d" faux contre Pou
lain et un mandat d'amener fut lancé oar 
le parquet contre ce dernier et la dame 
M'chnux. 

La jeune dactvlo à été arrêtée, tout \ê-
eemment. ->ar le service de la Sûreté ré-
nérale. à Villemomble, où, après avoir 
quitté Poulain, elle était venue implorer !s 
pardon de son mari, qui l'avait reprise. 
Partie à Marseille, "n compagnie de l'ex-
chef de service du ravitaillement, elle avait 
Sfflrme-t-elle. tout ignoré de l'affaire pen
dant un certain temps. 

Mais les agissements de son ami. qui 
prenait les précautions d'un malfaiteur que 
Von traque, avaien-* éveillé ses soupçons 
Interrogé par "lie. Poulain lui avait alors 
•voué son forfait, en l ! suppliant de le 
suivre à l'étranger Elle s'-- était refusée 
• t avait rallié le foyer conjugal. 

Germaine Michaux a été écrouée, sous 
l'Inculpation ' complicité Quant à Pou
lain, il est toujours en fuite. 

Un mauvais dis a voulu 
tuer son père à Bourlon 

Alon que M. François Duchilier, 57 ans, 
était occupé avec d'autres ouvriers à des 
travaux de terrassement dans 1s bois de 
Bourlon, son filï. Sévère Duchilier, jour
nalier en cette localité, s'approcha de lui 
et, sans provocation de sa port, lui porta 
plusieurs coups de couteau sur diverses 
parties du corps. 

Les témoins de cette scène, indignés, du
rant intervenir pour désarmer le forcené, 
qui s'acharnait sur. sa vict;me. 

L'infortuné ;>ère,, couvert de sang, fut 
reconduit à son domicile, où le médecin, 
appelé de suite, lui prodigua les soins que 
nécessitaient ses blessures, jugées très 
«raves, en particulier l'une à lomopUte 
droite. 

L'auteur de cet affreux attentat, arrêté 
par les gendarmes, refu- . de leur répondre 
et se mit & les insulter. C'est un individu 
très violent et jouissant d'une mauvaise 
réputation. 
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Un assassiné inconnu 
Paris , 1er mars. — On vient de découvrir 

à Fontenay-sous-Bois, dans un terrain, le 
cadavr ed'un voyageur inconnu qui a «té 
assassiné- Une enquête est ouverte sur cà 
drame mystérieux. 

Des maîtres-chanteurs 
Paris, 1er mars. — M. Georges Anque-

til, directeur du H Grand Guignol » et de di
vers autre** journaux, qui vient d'être arrê
té, a été interrogé cet après-midi par M» 
Devise, juge d'instruction en présence de 
ses défenseurs. 

M. Anquetil est inculpé de tentative d'ex
torsion de fonde- et d'outrages aux bonnes 
mœurs pour avoir tenté de se faire remet
tre des fonds par une banque contre la
quelle il avait dirigé une campagne. Il a été 
fecroué à la prison de la Santé. 

Le gérant des journaux de M. Anquetil, 
M. Markinsend dit « Lebouy » a été inter
rogé également par le magistrat et écroué 
a la Santé. 

D'autre part, on mandat d'inculpation a 
été envoyé au gérant du " Grand Guignol » 
M. Eugène Victor, inculpé, lui aussi, d'ou
trages aux bonnes mœurs et de tentatives 
d'extorsion de fonds. 

Une mort mystérieuse 
Angoulême, 1er mars. — Au village de 

Ransanne, commune de Foussignac, ie 
nommé Pouzy, 28 ans, a été trouvé mort 
allongé sur son lit. Il avait reçu une balle 
de revolver dan« la région temporale. Les 
constatations du mé-fëcin légiste concluent 
à la mort instantanée; or, le revolver a 
été retrouvé caché loin du corps dans un 
meuble. Le parquet enquête. 

» m*m* s 
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Le double crfme 
de l'alpiniste 

Ee meurtrier des épon* Haas, gardiens 
fle l'observatoire du Sentis, n'a pas encore 
été arrêté. La police a lancé un mandat 
d'arrêt contre l'ruteur présumé de l'assas
sinat, le nommé Georges Kreuxpointner, 
êgé de 30 ans. ancien ressortissant alle
mand, et naturalisé suisse depuis peu. 

Ce dernier, qui i tait cordonnier, était un 
alpiniste réputé. 

Le Club Alpin suisse avait, en son temps, 
repoussé sa requête tendant à son admis
sion dans un club alpin. 

Le meurtrier, son cou*> fait, s'empara 
8 e l'argent qui se trouvait au poste d'obser
vation et fit main basse sur des biioax 
Îo' i l chercha à vendre par l'intermédiaire 

"une tier»-» personne. 
i M. Haas a été tué d'un coup de pistolet 
'Sans le dos e t sa femme d'un «coup de pis-

4 tolet dans la poitrine. L'enquête a démon
tré nue la balle était du type dumdum. 1 e 
meurtrier doit probablement avoir encore 
•on arme. 
. » - » • • » « 

Sauveteurs Yoleurs 
Rome 1er mars. — Hier, une Française, 

l a comtesse de Martlgny, dont le mari est 
«amérler de cape et d'épée au Vatican, *ut 
renversée par nn c a v a l e sur la piste d'so-
tratnement de la villa Borghèse La cotn-
lesse fut transportée sans connaissance à 
niôpitrT le pins proche par des promeneurs 
secourantes. Mais q u a n l e i l j revint à ells, 
•11» constata la disparition d'un collier de 
perlas estimé 150 TO0 francs, ainsi que 
d'une épingk» à chapeau an or e t d u n e 

Des cochons enragés 
Marseille. 1er mars — Chez un éleveur de 

cochons de Chftteaurenard trois animaux vien-
n<-"t -"'.Mr.' •?•>" - •«• ••" '• "• •« onxe autres 
sont mis en attentive observation. 

Le uuttl .m ,n,ri. > » _ i (le la f.̂ rme 
leur communiqua la rage, et >k> I avis du pro
priétaire, il n'«st pas de plus terrible animal que 
ie cochon... quand il devient enragé. 
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Les journalistes new-yorkais 
se mettent en grève 

New-York, 1er mars. — Le syndicat des 
journalistes New-Vorkais s'est prononcé, 
hier soir, en faveur de la grève. Il a réfuté 
d'accepter la sentence arbitrale au sujet 
des salaires. 

Les propriétaires des journaux ont an
noncé qu'ils emploieraient un personnel de 
fortune pour leur édition du matin : ma*> 
jusqu'ici le « Herald n, le « World ». sont 
les deux seuls journaux qui aient parti avec 
des nouvelle* condensées et sans annonce*». 
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Une fête de famille 
chez lex-kai^er 

Anvers», 1er mars. — L'n rédacteur du 
journal « Neptune », se faisant passer pour 
aide-opérateur de cinématographe, a pu 
assister à une fête de famille offerte par le 
"omte Bentinck, dans le château d'Ame-
longen. à laquelle aesaistaient l'ex-kniser, 
sa sœur, l'ex-kronprinz et le --Ince Adai-
bert de Prusse et eu cours de laquelle fut 
projeté le célèbre film de la, dernière expé
dition de l'explorateur Shaokieton au pâle 
Sud 

Le rédacteur accompagnait un conféren
cier, un opérateur el deux musiciens venus 
de la Haye, et qui ignoraient leur destina
tion jusqu'à l'arrivée à Zeist. où ils furent 
reçus por un envoyé du comte Bentinck. 

Ce service, dans le chéteau, était assuré 
par des laquais en grand uniforme. L'ex-
kaiser portait un uniforme militaire conet-
tellé de décorations et des bottes de cam
pagne qu'il battait nerveusement d'une 
cravache. 

Malgré ses moustaches blanches un peu 
moins agressive» et sa barbiche également 
blanche, dit le journaliste, lex-kaiser a 
gardé toute sa majesté, toute sa morgue et 
sa raideur. Ceux qui ont parlé de lui com
me d'un homm e abattu, dégoûté, se sont 
joliment trompés. 

La renr»V«ntition du film a été marquée . 
par doux incidents L'un, au début de la ! 
conférence explicative lorsque le conféren
cier dit qu'au moment où 1* •< Endurance » ; 

levait l'ancre arriva la nouvelle néfaste 
que la guerre venait d'être déclarée et que 
t'Angleferr» -inonait son appui à la Fran
ce. Cette pbmse leta un froM 

L'autre incident se produisit • à la troi
sième partie, lorsque les explorateurs 
ayant mVwé le drapeau anglais, le petit or
chestre attaqua le » God save the Kmg ». 

A la fin de la séance, on recommanda 
expressément aux opérateurs de ne rien 
communiquer à la presse. 

y 

Paris, 1er mars. — A l'occasion du ma* 
riage de la princesse Mary de Grande Bre
tagne, l'E- ••> a été promue, hier, au rang 
d'Etat indépendant et souverain. M. Lloya 
George a eu celle coquetterie de ne vou
loir annoncer ceUa importante nouvelle 
qu'à l'issue de la cérémonie nuptiale de 
Westminster. 
. Si l'Angleterre i''est décidée à accorder à 
l'Egypte les avantages qu'elle a Consentis à 
l'Australie et à l'Afrique du Sud, c'est que 
sa situation de « protectrice » était deve
nue intenable là-bas ; c'est que lr â*Ut:rul 
Allenbv, au cours de sa récente visite à 
Ldhdres, avait nettement déclaré an gou
vernement que. pour tenir tête aux reven
dications égyptiennes, il faudrait des ren
forts, donc des dépenses tu pplémentaires. 
Nos amis anglais risquaient de rfcoKager 
dans une aventure sanglante par-de*«us le 
marché, car les musulmans déchaînés sont 

•un fléau plus difficile à combattre qu'une 
invasion de sauterelles ou une Inondation 
du Nil. 

Jusqu'ici, en effet l'Egypte n'avait fait 
que repousser toutes les conditions diplo
matiques que la Grande-Bretagne voulait 
lui imposer. 

Il ne semble pas que son attitude ait 
changé depuis, POÏK) ie aujourd'hui, M 
Lloyd Georp" spécifie nettement que, faute 
de réussir à s'entendre avec le cabinet 
égvotien, la Grande-Bretagne doit se con
tenter de proclamer l'indépendance, mais 
de maintenir le « staiu quo » pour la défen
se du territoire et de8 communications im-
pôriale*\ que l'Egypte n'aura pas consenti 
à donner à l'Angleterre les sécurités que 
celle-ci lui demande. 

Il s'agit maintenant de savoir si la pro
clamation de l'indépendance de l'Egypte, 
qui marque quand môme un appréciable 
progrès sur l'étal de choses antérieur, pro
duit l'effet moral, en Orient, qu'escompte 
le gouvernement britannique 1 
— • » « • • « M 

» 
ment rabaissement des tar i fs : P. V., 4-104 
(sels), 5-105 (betteraves, 8-106 (combustibles 
•t vscétaux). 9-109 (bois dé construction) H 
ceux Intéressant tas produite agricoles. 
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Un cheminot de Maubeugs 
a été tue par le train 

Le cadavre du conducteur de train Beau-
vois I5"njxt, 31 ans demeurant route de 
Ferrière, n" 4, à Mauheuge, a été découvetr, 
complètement sectionné, sur une voie de ga-
rase de la gare d'Aulnoye. D après les cons
tatations médicales, la mort de ce malheu
reux remontait à 24 heures. 

On ignore totalement dans quelles condi
tions cet accident mortel est survenu. 
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Une expérience concluante 
contre la vie chère 

ELLE A ETE FAITE PAR LA MUNICIPA
LITE BE LOISON-SOUS LENS, IMPRO
VISEE BOUCHERE. 
Dans le but de se rené-rigner sur le prix 

auquel pouvait être vendue la viande de 
boucherie, l'adjoint au maire de Loison-
sous-Lens, Louis Berro, vient de tenter une 
expérience dont les résultats ont été con
cluante Il a débité une vache grasse ache
tée dans une ferme de cette commune 
pour le prix de 1.130 francs. La viande fut 
vendue aux prix de 4 fr., 3.50 et 2.30 la li
vre, suivant catégorie. Le bénéfice net fut 
de 4G? francs. 

Une seconde bête eera abnttae cette se
maine et débitée avec un nouvelle dimi
nution de prix. 
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Un père crimine'^yadé deprison 
été découvert à Lens 

Les agents de police Dehondt et Mon-
chaux, de service mardi soir, ont mis en 
e u t d arrestation cité (irincourt, à Lens, 
le nommé Lefftire Jean, ôçé de 44 ans. me
nuisier, originaire de Beftincourt (P.-de-C). 

Cet individu condamné à cinq ans de pri
son par la Cour d'assises de St-Omer, Le 26 
mars 1920, pour attentat aux moeurs sur sa 
f i le , s'était évadé de la prison de St-ûmer 
où il était détenu. Il vivait à Lens, sous le 
uoru ce Vau Bleu Marcel, sujet beige, dont 
il possédait la carte d'identité el sur la
quelle il avait eu soin de coller sa photo
graphie. M. Cardon, l'actif commissaire de 
poiiee de Lens, après interrogatoire suc
cinct a fait œnauire sa capture au Parquet 
de Bétliune. 

A uoter que Lefeire ne connait aucun mot 
de flamand et qu'il ne peut donner aucun 
renseignement de l'état-civii de Van Uleu. 
I1 a refusé de marcher, et la police a du 
avoir recours à un voiturier pour le faire 
conduire à la gare. 
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l e sMi assassin k Lens 
a été arrê:é en Algérie 

On se rappelle que le lundi 26 septembre 
19--M, on trouvait :lans une cave de la rue 
Casimir Heugnet, à Lens, le corps du maro-
euin Hainon ben Ali ben Hamea dil .< La 
terreur des algériens » et que l'enquête me
nait activement par M. Chardon, commis
saire de police, avait révélé que te sidi 
était mort des suites de blessures au cours 
d'une rixe qui avait eu lieu au Café Pari
sien, rue Félix-Faure. 

Le dévoué commissaire de police de Lens 
avait réussi à se procurer une photogra
phie de l'assassin qui avait pris la fuite. 
M Carretey, juge d'instruction du Parquet 
de néthune iançu immédiatement un man
dat d'arrêt accompagné Ce ladite photo. 

Nous apprenons aujourd'nui I arrestation 
à Bougie (province de Constantine) du cri
minel, un nommé Molkra< ne Amar, sur
nommé « le Grand Frisé » âgé de 27 ans, 
ne à Djidjelli (Constantine). 
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Un chauffeur a révolvèrisé 
son directeur 

Paria. 1er mars. — Charles Junbia, 
50 ans, 4. rue de la Brècbe-aux-Loups, 
chauffeur de la maison Vilmorin-Andrieux, 
a, au cours d'une discussion, tiré deux 
coups de revolver sur M. Barthel, fondé ae 
pouvoirs, qui a été atteint de deux balles 
dans l'aine et qu'on a dû transporter à 
l'hôpital Péan. Son état actuel n'inspire 
pas d'inquiétude3. Le meurtrier est arrêté 

Il passait "parmi les autres employés 
comme un excellent garçon et l'on ne s'ex
plique pas son acte de ce matin. 
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! abaissement des tarifs 
des chemins de fer 

La promesse faite par le ministre des 
travaux publics de procéder à l'abaisse
ment des tarifs de transport de certaines 
marchandises se réalise aujourd hui. 

La commission spéciale instituée à cet 
effet par les c.-ands réseaux a déjà pro
cédé à des modification^ aux tarifs sui
vants : P- V. iS-113 'minerais). U-114 (pro
duits métallurgiques!, 29-129 (transports 

La fixation du régime 
de l'heure d'été 

Là Commission d» la Chambre de l'En
seignement et des Beaux-Arts a entendu 
et approuvé la rapport de M. Louis Marin, 
sur le maintien de l'avance di l'heure eu 
été, conformément aux conclusions do rap
porteur. Il a té décidé que, sur la de
mande des municipalités intéressées, tes 
préfets auront a fixer par mesure admi
nistrative, les heures d'ouverture et de 
fermeture des écoles, ainsi, que l'horaire 
des chemine de far et des tramways d'inté
rêt local, afin <me toutes les populations 
françaises, notamment las populations ru
rales, trouvent, dîna Te nouveau régime, 
toutes les facilités nécessaires à l'accom
plissement du travill quotidien. 

EN BELGIQUE 

Bruxelles, 1er mars. — „ Le Soir n an
nonce que M. Paul Berryer, ministre de 
l'Intérieur, a signé l'arrêté ministériel fixant 
à . la nuit du 26 au 26 courant, la date du 
rétablissement de l'heure d'été. 

LISTE DES CINEMAS 
où sera profsté PARISETTE 

Llslam à Paris 
Paris, 1er mars. — Une cérémonie qui 

aura un grand retentissement dans l'is
lam a lieu cet après-midi, sur le terrain de 
'"ancienne Pitié. 

En présence des représentants du gou
vernement et de la municipalité parisienne, 
un ingénieur musulman a procédé l'orien
tation, face à l'Orknt, de la mosquée do 
l'Institut musulman. 

Bappelons ue l'Institut musulman-qui 
va être édifié, comporte, avec une JOOS-
quée, un hammam, une hôtellerie et une 
bibliothèque, c'est-à-dire de quoi satisfaire 
aux nécessités du corps, aux plaisirs de 
l'esprit et aux devoirs de la religion, don
nant ainsi aux fidèles de l'Islam l'impres
sion d'être chsz eux à Paris. 

La question des 8 heures 
La Commission de la Chambre du travail, 

réunie sous la présidence de M. Duval-Ar-
nould, a continué à examiner les proposi
tions relatives à la loi de huit heures. 

Elle a entendu M. de Dion, auteur d'une 
proposition tendant à la suspension, pen
dant 10 ans, de l'application de la loi de 
1919, sauf en ce qui la concerne les femmes 
et les enfants et au rétablissement de la loi 
à l'expiration de ce d^lai si les conditions 
économiques et financières le permettent. 

Saisie par M. Chaussy d'une proposition 
tendant à entendre, préalablement, à la dis
cussion des représentants ces principales 
organisations patronales et des principales 
fédérations ouvrières, la commission a dé
cidé, sur la proposition de MM Duval-Ar-
nould et Bataille, pour aboutir, plus rapide
ment, au moins à un vote oe principe d'en
tendre le rapporteur et d'ouvrir la discus
sion après l'audition de M. Le Trocquer. 

Uns découverts fait rebondir 
le mystère l'AubarvilHers 

Le 9 février on s'en souvient, des traces 
sanglantes étaient relevées près du p^nt de 
Soissons. sur le territoire de k commune d'Au-
bervilliers. 

Le commissaire de police fit procéder h de 
minutieuses recherches, lin corps pai'aisssll 
avoir été traîné à l'endroit où l'on relevait ces 
traces sanglantes : des pouttes de sang m<>uche-
taient la berge du canal. On sonda minutieu
sement le oina! I.es • echerches lurent vaines 

Quelques jours après, les services de l'Iden
tité Judiciaire ayant analysé le sang prélevé, 
affirmèrent que ce nétalt pas du sang hu
main. Or, ce matin, à 50 mètres du point où 
ton supposait que te corps avait été jeté, le 
cadavre d'Sn homme de 50 arts, iwraissant avoir 
séjourné un mois environ dans l'eau, a été re
tiré du canal. Il portait, autour du corps, une 
crosse pierre. Le corps a été transporté à la 
me rgue. 

Est-ce la victime et y eut-il crime ? Est-ce 
un suicide ? La police judiciaire enquête. 
—, * — • • « — < — • 

Les Droits de l'Homme 
contre les Conseils de guerre 

Le groupe i ..rlemen'taire des Droits ae 
l'Homme, réuni sous la présidence de M. 
Ferdinand Buisson, a entendu le général 
Sarrail sur son projet de réforme des con
seils il guerre. 

Après cette dltlon, le groupe s est pro
noncé pour le principe de la suppression, 
en te::ips de ; aix, des conseils de guerre, 
ceux-ci ne de- nt plus être appelés à fonc
tionner qu'en cas de mobilisation et d'ex
pédition. 

• » — • — <• 

Une servante haubourdinoise 
ne peut plus se réveiller 

La nommée Bouhcleux Olipble, 21 ans, 
servante chez :I. Riset, débitant de tabac, 
lue Je la Uure, a. Haubourdin, avait, dans 
la journée du 28 tévrkr, vaqué à ses ->ccu-
patinns, et comme d'ordinaire, le soir était 
allée se co icher. Na l'apercevant pas '.e 
matin, sa patronne se rendit dans sa cham
bre et la trouva endormie. Il fut impas
sible de la ré'-elller. Ce docteur Ruysseu, 
appelé, constata le fait, rt diagnostiqua le 
coma Elle a été transportée d urgence i 
'lhôpital de la Charité, à Lille, sans que 
son état ait changé. 

Un noyé enchaîné 
Le parquet da Montpellier vient d'être 

informé de la découverte en mer, par des 
pê-heurs de Palavas, du cadavre d'un hom
me auquel étaient attachées, à l'aide d'une 
chatne..., une hicvlet te et une échelle. 

» - • • • • 

Le retour du Itandru boehe 
Aussi mystérieusement qu'il en était sor

ti. Grupen, le Landru allemand, dont n o w 
avions, hier, relaté l'évasion, a repris sa 
place dans sa cellule. 

Hier matin, le gardien fut tout étonné de 
retrouver son client d'excellente humeur 
et qui. railleur lui dit : 

— H n'est pas bien difficile de sortir de 
cette cajfe : avouez-le ! Vous faite*) bien 
mal votre service. 

*-^+m « 

Ea "coco" par pigeons 
Chicago 1er mars. — t.a police américaine 

a découvert que des trafiquante de stupéfiants 
se ser-'ent de pig<»ns voyageurs pour envoyer 
des petits paquets de coc&ine du Canada à 
Chicago. 

Un bébé étranglé 
et jeté à l'eau 

On a repêché dans la Seine, hier matin à 
Cormellles-en-Parlsis. le cadavre d'un enfant de 
deux mois environ, du sexe féminin, portant au 
cou une cordelette. Le Parquet de Versailles a 
désigné le docteur Gauthier pour pratiquer l'au-
topsle. 

> * • • » < UNE EXPLOSION 
dans une mine anglaise 

Londres, 1rs mars.— Uns explosion s'est 
produite dan*) un charbonnage près de 

par trains complets BUs étudie actuelle-jLGiasgow- On signale 2 tués et 7 blesses. 
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Van Oslsart, Casino de L ILLE . 
Coopérative l'Union Ouvrière Calalsienne, 

CALAIS. 
Oawer, Cinéma (iaumont. R0U8AIX. 
Barbieux, Alcalin Cinéma, ROUBAII. 
Jscobs, Cinéma du Laboureur, WATTRELOS 
Delnatte, Cinéma au Créchet, CROIX. 
Bertolotti, Cinéma liaiiuiom. VALENCIENNES. 
Dondeyne, Royal Cinéma, DUNKERQUE. 
Vanpouok, Casino de la Justice, LYS-LEZ-

LANNOY. 
PacAmi, Cinéma Pacome, rue Magenta, 

ROUEAIX. 
MeuritM, Casino Théâtre. ANZIN. 
Meurisse, Cinéma, RAISMES. 
Pennequin, Cinéma Caumont, SAINT-OMER. 
Cievanazi, Cinéma Cauniout, BRUAY-SUR-

E8CAUT. 
Rupin et Chabeau, Idéal Cinéma, CARVIN. 
Dul to t , C inéma. ANNOSULLIN. 
Ferret , C inéma d u Urand s-i E lo i . SAINT-POL-

SUR-MER. 
Frère, Cinéma Printemps, FRESNES. 
Descamp, Cinéma Exe elsior, VIEUX-CONDE. 
Gourmet, Cinéma, BLANC-MISSERON. 
Boulet, Cinéma Caumont, BETHUNE. 
Petit-Perrier, Cinéma Palace, rue d'Iêna, 

LILLE. 
Ardlst, Cinéma Ardies. r Bêharel. CANTELEU 
Brancard, Cinéma Brancard, rue du Bois 

Blanc, CANTCLEU. 
Tripot, Cinéma Renaissance, ALBERT. 
Thominet, Cinéma l'arisiana. ARMENTIERES. 
Guerre, Cinéma Caumont. DENAIN. 
R3ux, Cinémr l'nlace. AUCHEL. 
Vantorre, Cinéma des Knmilles, HALLUIN. 
Ruet, Excelsior Une. AMIENS. 
Duplod, l'arisiana, FIVES-LILLE. 
Secret, Sptendid Cinéma, r. Moulinant, LILLE. 
Van Bastelaere, Printania. TOURCCiNG. 
Battiau, Cinéma (iaumont. SlN LE NOBLE. 
Maryssal, Cinéma Maryssal. DECHY. 
Ricard, casino des Familles, 

LEZ-DOUAI. 
Lionard, Casino Palace, MAZINCARBE. 
Wambergue, Cinéma Wauibeigue, BRUAY 

(Pas .2 Calais)." 

Poullle, Cinéma PoulUe, BRUAY (P do C ). 
Dove, Palais des Kétes. NSUX-LES-MiNéS 
Carnier, Cinéma Canner, H8RSIN COUPiQHIf 
Florin, Saint Honoré Cinéma. AMIENS. 
Florin, Cinéma, AILLY SUR-SOMME. 
Florin, Cinéma, LONGUEAU. 
Lambert, Cinéma Laiiiben. LA M A D E L E I N E 

LEZ-LILLE. 
Windols, Royal Ciné, ANICHE. 
Bonnier, tirand Cinima, HAZE8H0UCK. 
Oesprez, Cinéma rtes t-'Hiiiilie- HAHNiS. 
Chamblay, Nouveau Cinéma, OAMSHAI. 
Cruson, Cinéma, WAVRM 
Caulier, Cinéma. SAINCHIN EN WEPÎ'CS. 
Hetuin, Cii,éina iMos*, SOMAIN. 
ROmy, Cinéma Nstiiy, ASS'JON. 
Druarl, Cinéma. AHKEZIN. 
Outourmantelle, Picard» < Irtéma A S C ^ V I L L S 
Sour.hardy, Cm^ma PE!t£NCPIEi. 
Roussel, Calaisiaua Ciue. CALAIS. 
Larivièra père, Ciripiiia HENm LICTARo. 
Lariviéro Dis, MONTICiNY-SN-QOHElLC. 
Lepers, Family Cinémit Pataé, CAUDUY. 
Lcspillez, Ciné '!:i Cram! Snloa, COUHRICH6S, 
Léviqu., Cinéma, OlCNItS. 
Désirait, Cinéma. ONHAir'G. 
Hill. Cinéma, BOVES Hiutim). 
Thuru, Cinéma, SAINT-AMAND LES-EAUX. 
Autem, Cinéma. KASNON. 
Polret, Cinéma, DIVION Pas de Calais). 
Lovormoro, Kursaal. ST-VALERY-sur-SOMMI 

: Somme). 
Martin, Cinéma Klectrique, WALINCOURT. 
Dhennin, Cinéma. LA BASSEE. 
Cousu, Variétés, ROSENDAEL. 
Delaunoy, Cinéma, SALLAUMINES. 
Colin, Ciné de l'Aviation, COUDEKERQUâ> 

BRANCHE. 
Malhand, Cinéma, PHALEMPIN. 
Cuffroy, Cinéma, AVION. 
Vantroye, Cinéma des Famille, SECLIN. 
Yung, Royal Cinéma. BOURBOURG. 

DORIGNIES- Attrighl, Cinéma, AUDRUICQ ,Pas de Calais)'. 
Ducreux, Cinéma, AMIENS «Somme). 
Excelsior, à LOOS-LEZ-LILCE. 
Appolo-Thsitre, PHUsSS. dirteteur Joseph Berw 

trand, BILLY-MONTIGNY. 
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La Grève du Gaz 
continue à Lille 

L'entrevue qui eut lieu hier à la 
Mairie resta sans résultat 

Lille est toujours sans gai. 
Au lieu d'améliorer la situation, la jour 

née d'hier, avec l'entrevu qui la marqua, 
ne fit que l'aggraver. 

Nos rues resteront encore plongées dans 
l'obscurité- pour une période iudêterminee, 
car la Compagnie du Gaz veut qu'il en soit 
ainsi I 

La vois du public et ses récriminations 
importent peu. pourvu que la Comnagnie 
exploitante trouve son avantage dans un 
conflit quel le persiste à ne pas vouloir 
solutionner. 

Hier à 10 heures du matin, les ouvriers 
grévistes étaient tous rassemblés à la 
Bourse du Travail, rue de la Vignette. 

Au cours de la réunion, le citoyen BON-
DU ES fit l'historique du conflit et des faits 
qui l'avaient motivé. 

Puis il parla du Syndicat et des avan 
tages que l'organisation avait fait obtenir 
à ses adhérents. 

I.a Compagnie a toujours du céder quand 
les ouvriers sont restés unis Bondues u-
sista sur la nêcassité qu'il v avait à main 
tenir l'union. \ l'heure actuelle, la Corn 
pagnie s'emploie à briser le Syndicat il 
faut déjouer ses manœuvres. 

Après Bondue*, VAILLANT, secrétaire 
du Syndicat, rrit la parole et envisagea les 
moy?n.i propres à venir en aide aux gré
vistes si la direction ue donnait pas satis
faction. 

Puis il se fit l'écho d'un bruit qui lui 
était parvenu d'apr'-i le<iuel les ouvriers 
de l'électricité se montreraient encline & 
déclencher un mouvement de solidarité. 

En fin de réunion, les grévistes votèrent 
à l'unanimité un ordre du jour de confian e 
au Syndicat en faveur de la continuation 
de la grève. 

Une entrevue... mais pas d'accord 
A 3 heures de l'après-midi, une entre

vue réunissait h la mairie les représen
tants des deux parties en cause. 

La réunion t présidée par le maire, 
isj jste dé son secrétairp </én*ral et 'e 
Guelton, adjoint aux .ravaux. La Compa
gnie était représentée pai M. H orna rot, n-
recteu-, et. le "'té ouvrier par Cnudde, 
secrétaire de a Bourse du Travail, et Vail
lant, secrétaire :lu Syndicat. 

Dès le début de la réunion, le maire émit 
la proposition -que les deux ouvriers con
gédiés, survaill-at et délégué, fussent 
réintégrés i m r ;atement 

Une nouvelle entrevie aurait, eu lieu 
pour prendre les dispositions nécessaires 
contre le coupable dès que le verdict du 
tribunal aurait été rendu. 

Les ouvriers acceptèrent immédiatement 
celte proposition, sous réservî de la sou
mettre & l'assemblée générale, mais en 
prenant cette décision: iU prenaient l'en-
gamement de la taire adopter par les gré
vistes. 

Après une longue discussion, l'accord 
semblait prêt s'établir, lorsque M. Ber
nard, directeur île la CompnyTiie. crut le-, 
eoir annoncer , ue la misr en route de 
nouveaux appareils de production de gaz à 
Veau ne lui permettait pas de rallumer 
tous les (ours de l'usine de Wowmirni 
et Voblioerait à congédier une partie du 
personnel de elle usine. 

Les délégués ouvriers et l'administra
tion municipale protestèrent énergique-
ment et insistèrent pou.' que ce congédie
ment ne se produisit pas au moment de la 
reprise du travail. 

M. Bernard *sta irréductible Ayant dé
claré qu'il se trouvait dans l'impossibilité 
absolue de reprendre tout le personnel, 'es 
pourparlers furent rompus. 

Cette, déclaration inattendue du direc
teur du Gaz suscita la plus grande stupé
faction pnrmi les délégués ouvriers, qui •la 
sont pas loin de croire que l'incident, qui a 
amené la grève a été provoqué pour facili
ter la congédiement en question. 

Les ouvriers de Marquette 
ont vo lé la grève 

A 5 heures 30 du soir, les ouvriers du 
Gaz, au nombre de plus de 200. étaient 
rassemblés sous la présidence du citoyen 
Vaillant, qui '>» l'expos* de la situation, 
[.es explications du secrétaire furent ip-
prouvées par rass»mb!ée. 

Lee ouvriers déclarèrent, en effet, qu'"ls 
se seraient mis immédiatement eu gr*»* 
s'ils avaient été mis de suite au coura.it 
des fai ts 

A l'issue de la réunion, un ordre du 
Jour tut adopté à ('unanimité, dans lequel 

les ouvriers s'engagèrent à faire le néces. 
aaire pour que la grève soit générale c« 
matin. 

Si les ouvriers de Marquette cessent Is 
travail, la ville de Lille et sa banlieue se» 
ront totalement privées de gaz. 

Deux becs sur trois! 
Après le départ des délégués ouvriers, 

l'administration municipale demanda à M. 
Mernar ' *i léciairage publia serait assuré 
dès le soir. 

I •» -hre.-teur de là Compagnie répondit 
qu'il fonctionnerait à raison de deux becs 
sur trois. 

La situation -a est là. 
Quant et comment se terminera le con

flit dont souffrent toutes les population» 
de Lille et sa ' inlieue ? 

II e. : bien difficile de le présager 1 
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N OUBLIEZ PAS !.. 
cette semaine 

L'EMPEREUR 
DES PAUVRES 

dans le 

LE Bf fEI . ILLUSTRE 
En vente partout 20 cent. 
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DES GROS LOTS 
LE aftnjON DU CREDIT NATIONAL 

Le numéro 4.063.230 gagne 1 million de trann* 
Le- nutres numéros de la centaine sont rem-

bowsés a 800 frinc.s. 
Le numéro 4.776.764 gagne 500.000 francs. 
Les autiv> minier** ta la jt-'iilaiik- soin en* 

bourses à 600 francs. 
U:s 5 riuiiiej-o* suivants gagnent chacun 

100 000 francs : 5 018 108 — 5.575,003 — 132 'J00 
— 6.38930Î - 7.ttzJU. 

Les 10 numéro-» suivants gagnent chacun 
S0AM rr-nnc.- ;'41.894 — 899 -'90 — 4.U87.723 — 
7.125.5H.1 - 2<>4i 770 — 3 473 245 — 5.781.589 -J 
5.262 813 - 3.227.517 — 6.211.778. 

Le.- iiitres numéros des centaines renfermant 
des lots d« wo.ooo francs et de 50.000 francs 
s mt remboursés k 600 rrnn.~s. 

VILLE DE PAHIS i l î l 
Sont -*irlis gagnants -lans les «arts» A et B 1 
Le numéro 761.040 pagne 15O.0U0 francs. 
If nii'iiéro S'JfiV* gagne 100.0'Y» (rsnes. 
Les numéros I.297.4RO _ 1.759.642 — 1.743.020 

gagnent chacun 50.000 francs. 

Dernière Heure 
Les Soviets veulent aller 

à Gênes le 23 Mars 
Paris, 1er mars. — Le gouvernement d«>s 

soviets a lancé un radiotélégramitie prof i 
tant contre la date du 10 avril, ehoisis 
pour la conférence de Gênes et proi osant 
qu'elle ait lieu le 23 mars. 

Une grande grève aura lieu 
en Angleterre 

Londres, 1er mars. — Les tentatives 
faites pour conjurer la grève nationale des 
mécaniciens constructeurs et des o'jsrisrs 
des chantiers maritimes or.t échoué. 

> « • • « » » 

[ta vengeance du guiîlo.iné 
Paris, 1er r'ars. La femme Girardeau, 

maltresse de Farguès, dénoncée par ce der
nier à la veille de son exécution, comme 
receleuse d'objets volés chez une vip|]!<i 
bonne qu'ils avaient assassinée en juillet 
dernier, a été condamnée a i an;, de pri
son par la Chambre des appels correction
nels. 

*~m*m—* ——« 

Le temos d auioum'hui 
REFROIDISSEMENT ET CIBOII-FES 

Vents forts de iud-est a ouest. Temps s éclali» 
cies «t averses quelques grains avec orag* et 
grêle, refroidissement l e minimum de tempéra-

l ture sera d'environ plus *•• 

coura.it

